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LE DARWINIIM
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Darwin ! ce nomi a retenti dans le inonde entier et
rempli toutes les bouches, les plus doctes et les plus
ignorantes, le% plus ble'W.s et les plus fières ; niais
que représente-t-il réellemaent, ce grand nomu, digne de
tous les respects? Malgré la popularité des principes
qui font la base dc sa doctrinc,bc.aucoup dcpldlistins,
r.-ce naturellement béte et que la sélction naturclic
tie parait pas pîrés, hélas!1 délinminer, les philistins,
disons-nouîs, ne voient encore dans l'Seuvre immennsc
du naturaliste anglais que la fameîuse qucue de notre
-ancétre préhistorique,.ilprendice qui leur fait pousser
des cris d'horreur, i eux qu;i mnériteraient si hicn d'ei
être.affublé-s. Au dessus; de ces niais malveillants qui
dénigrent ce qu'ils nec connaissent pias et ce qu'ils nic
toinprcnnent pas, se trouvc une catégoric initércssate
d'hîonitues que leurs études n'ont pas- initiés aux ques-
tions scientifiques, auxquels leurs occupatiOns ii'cnt
jus permIS (le réparer cette lacune fâicheuse, miais qui
ont lc désir de comprendre, dc savoir, dc s'assimiiler
quelque chose du grand mîouvenment qui porte notre
époque à pénétrer les secrets de la nature, i trouve%-r
les lois éternelles qui président à l'ensemblec dc l'uni-
vers C'est pour cetix-li que nous écrivons, c'est
pour eux que nous tenterons de faire un rèsuné aussi
clair que possible dc la doctrine de Darwin, et pour
arrivr à c résultat, nous auros soin de définir totsles ternes scientifiques que nous serons dans la tu-cessité d'clyr. Et afin que qtuelques-iun% de nos]

leciturs nec nous prennctst pas pour un thuriféraire,
p)rêt d'a.vance ài soutenir le darwinisme et à l'encenser
envers et contre tous, nous déclarons d'abord que
jusqu'â plus ample démnstration, nous ne croyons
lias i ce qui est fait le point principal pour le natura-
liste, i la variabilité indéfinie des espèces.

Avant de définir la doctrine de Danvin ct sans pré-
tendre entrer dans des détails biographiques qui se-
raient hors du place ici, il nous faut p>our l'intelligence
de ce qui va suivre, dire quelques mots sur les com-
inenccîuen:s de la cairrière du granid lhommne qui vient
dec mourir.

Né le iz fèvricr xSo9 à~Sîesuv il prit ses gra-
des ài l'université dc Camîbridge en 1831, et la nmc
année î.artt un qualité de naturaliste avec l'expédi-
tion dit capitaine Fit zroy, visita le Brésil, la côte ouest
de l'Amérique dut sud, les îles de PCénIacifique et
rentra en Ai-gletCerre après cinq ans1 de navigation.
Dans ce voyage i! avait recueilli de nombhreuses obserý
vations scientifiques qui parurent dans plusieurs ou-
vrages, successifs, (i ) qu'il a coinu condensés et pré-
sentés sous une foinnc populaire dans son oy e
d'un naturaliste autour din monde." A la mêème épo-
que il donnait son ouvragç sur les coraux, (2> puis
qiicîques.innèes plus tard unc monographie des cir-
rhipédesi pédonculés et sessiles. (,3> (Lesç cirrhipèdes

(i) .10uil tif rcs=eu iits îthe 7ic ol, sy ail-1 liatuzu2 his.
tory or iC variozzi Conîltrics V-*itcd 18Y 1< M S l'ezlc<S39.
Zioloey 0 thec N-03'gc or IlNI S lkoglgc (IS40-4 i.
tGcoloffical obscrratioin on sontla Amcri= (1.4G).

(2) Tuie structure and) ilistrilntiôn of cor.&l rvo!a (IS42).

<3> MJoagrplî of Uic peýduinenbttel alla fuilecïCrTîp«Iia


